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3o. On est bien plus assuré de faire un bon pèlerinage quand on 
reçoit le lion Dieu dans son cœur. La communion est la rencontre 
de la miséricorde et de la misère, un échange où nous avons tout à 
gagner.

La meilleure prière est la sainte communion. On a de la peine à 
comprendre un pèlerin qui ne communie pas.

La communion est le thermomètre d'un bon pèlerinage.

4o. Un vrai pèlerinage à Notre-Dame-du-Cap doit être un acte de 
foi, un acte d'espérance, un acte de charité, un acte de contrition.

Un acte de foi.—Le Vicaire de Jésus-Christ ne vient-il pas de nous 
expliquer cdtnment le dogme de l’immaculée Conception frapipe à 
mort toutes les erreurs? Au Cap-de-la-Madeleine la Vierge prouve 
le surnaturel dans le dogme, le surnaturel par les faits. Ici, ce n’est 
plus la prière des lèvres, banale, c’est un grand cri de l’âme qui, sem­
blable à la mitraille s’échappant du bronze, Jaillit poussée par une 
invincible explosion de foi, de confiance et d’amour.

Un acte d'esptrance.—Les sanctuaires de Marie sont imprégnés de 
confiance, leur atmosphère est saturée de saint espoir. Les murs 
tapissés d'ex-voto nous crient: Espérance!

Un acte de charité.—Nous devons nous donner à Marie par une con­
sécration absolue. Saint Bernard nous dit quelle doit être cette dona­
tion: lo. Un acte d'amour, consecratio vestra sit affectuosa; 2o. 
Une promesse de zèle dévorant pour le salut des âmes, sit valde 
fructuosa, ut ad irdi/icationem provocet; 3o. Un don de soi-même 
sans retour, généreux et désintéressé, sit gratiosa...........

Un acte de repentir.- Comme il est facile de regretter et de pleu­
rer ses fautes aux pieds de Marie! La Vierge Immaculée nous crie 
comme à Lourdes: Pénitence! Pénitence! Pénitence!

5o. Les pèlerinages ont d'intimes relations avec le sa< riflce de la 
messe. Qu’est-ce en effet que la messe, missa. sinon le pèlerinage de 
Jésus, pèlerin sublime de l'amour, vers les hommes pour les appeler 
à son cœur? Et qu’est-ce qu'un pèlerinage, sinon un voyage entrepris 
par le chrétien pour aller au cœur de ce divin pèlerin?

On vient au Cap-de-la-Madeleine, comme on va à la messe, pour 
adorer, pour remercier, pour réparer, pour demander. Seulement la 
douce Vierge nous sert de céleste et de puissante introductrice.

(A suivre.) E. J.


